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L’année 2017 a été marquée par un événement historique : l’adoption le 7 juillet du  Traité 
d’interdiction des armes nucléaires, suivi de la remise du Prix Nobel de la paix à ICAN, 
la Campagne internationale pour l’interdiction des armes nucléaires. C’est une double 
victoire, une récompense collective, pour les centaines d’organisations qui ont contri-
bué à faire évoluer le débat sur le désarmement nucléaire, mais aussi pour vous tous, 
les milliers de militants qui depuis des décennies ont marché, protesté, soutenu finan-
cièrement et politiquement le combat en faveur du désarmement nucléaire. Ce combat 
est aussi celui du GRIP depuis sa fondation en 1979, en pleine crise des euromissiles. 
Il n’est pas terminé, loin s’en faut. Dans un monde marqué par le  populisme et l’in-
tolérance portés par les Trump, Farage ou Orban, où les inégalités se creusent, où 
la  sécurité s’articule autour de défis complexes et globaux comme le terrorisme, les 
 menaces environnementales et la pauvreté, les signaux sont forts : la paix et un monde 
sans armes nucléaires ne sont pas pour demain, mais les efforts paient et nous devons 
les poursuivre.
Car les défis restent immenses. Le Traité d’interdiction des armes nucléaires a été 
 adopté, certes, mais boycotté par les cinq membres permanents du Conseil de sécu rité 
et de nombreux autres pays, dont la Belgique. Des conflits meurtriers se poursuivent 
au Moyen-Orient, en Syrie et au Yémen sans que cela n’infléchisse les exportations 
irresponsables d’armements de la Région wallonne vers l’Arabie saoudite. La dramati-
sation de certaines menaces – la Russie et le terrorisme international notamment – est 
exploitée pour justifier de nouvelles courses aux armements, des préparatifs de guerre, 
et la remise en cause de nos fondements démocratiques. Et en même temps, l’esprit et 
la pensée critiques sont étouffés par la machine médiatique, l’information est formatée 
par quelques faiseurs d’opinion et les médias indépendants peinent à survivre. 
Ces défis, le GRIP veut les relever, avec vous. Nous voulons rester une source d’infor-
mation fiable, indépendante et rigoureuse, pour vous aider à vous forger votre propre 
opinion mais aussi pour influencer et peser sur la décision politique. Indépendance et 
rigueur – et non neutralité – tout en assumant le parti-pris qui est le nôtre depuis 1979 :  
celui de toujours privilégier les voies qui contribuent à la construction de la paix. C’est-
à-dire, la diplomatie, la prévention ou la résolution pacifique des conflits, le contrôle des 
armements et le désarmement.
C’est sur ce rappel que je vous invite à découvrir nos réalisations de l’année 2017. 
Bonne lecture, et nous comptons sur vous pour poursuivre ce chemin ensemble !

Au nom de toute l’équipe du GRIP,
Dr. Luc Mampaey, Directeur

Avec ses collaborateurs permanents (17) et un vaste réseau de chercheurs associés, en Belgique et à 
l’étranger, le GRIP a – depuis sa fondation en 1979 – acquis une expertise reconnue sur les questions 
d’armement et de désarmement (production, législation, contrôle des transferts, non-prolifération), 
la prévention et la gestion des conflits (en particulier sur le continent africain), l’intégration européenne 
en matière de défense et de sécurité, et les enjeux stratégiques asiatiques.

Centre de recherche indépendant, le GRIP est reconnu comme organisation d’éducation 
permanente par la fédération Wallonie-Bruxelles. En tant qu’éditeur, ses nombreuses 
 publications renforcent cette démarche de diffusion de l’information.
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DÉSARMEMENT NUCLÉAIRE : ENTRE VICTOIRES ET MENACES



Voici bientôt trente ans que le GRIP analyse les dynamiques des conflits en 
Afrique subsaharienne, en particulier en Afrique centrale, en Afrique de l’Ouest 
et en Afrique équatoriale. Les travaux portent sur les aspects politiques, éco-
nomiques, socio-culturels et environnementaux des crises et de la sécurité 
 humaine, avec un accent particulier sur les questions d’armements.
Les publications se déclinent en monitorings, expertises, analyses ou éclairages 
destinés au public comme aux sphères institutionnelles. Le GRIP a par ailleurs 
développé un partenariat actif avec la société civile sub-saharienne, en parti-
culier dans le domaine de la lutte contre la prolifération des armes, et collabore 
avec un important réseau d’experts africains dans les pays concernés.
Plusieurs projets et de nombreuses publications s’inscrivent dans cet axe thé-
matique. Parmi les sujets traités en 2017 : la prolifération des groupes armés 
dans l’Est du Congo, l’opposition armée burundaise sous Nkurunziza, la tour-
mente sociale en Angola, la rébellion au Kasaï et le redécoupage territorial en 
RDC, le Sahel et la politique d’immigration…

Observatoire Boutros-Ghali
du maintien de la paix (2016-2019)

L’Observatoire Boutros-Ghali entend répondre au besoin d’une plus grande 
représentation de personnel maîtrisant le français dans les opérations de 
maintien de la paix de l’ONU en théâtres francophones. 
Il est porté par le ministère français de la Défense et 
l’OIF, ainsi que par les ministères des Affaires étrangères 
canadien et belge.
L’Observatoire constitue un cadre de discussion entre experts et personnalités 
francophones issus de pays contributeurs de personnel. Il s’inscrit en cela dans 

un objectif de renforcement du dialogue triangulaire 
entre les États engagés dans le maintien de la paix, le 
Conseil de sécurité et le Secrétariat des Nations unies. 
Nos activités sont les suivantes : 
• Animation en langue française d’un réseau interna-
tional d’experts, de professionnels et d’institutionnels
• Site Internet permettant une recension des docu-
ments officiels, textes doctrinaux et  scienti fiques, 

CONFLITS, SÉCURITÉ 
ET GOUVERNANCE

EN AFRIQUE 
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actualités touchant au maintien de la 
paix (www.observatoire-boutros-
ghali.org)
• Publication de travaux de recherche 
et d’une lettre mensuelle d’in for-
mation 
Cet Observatoire rend hommage à 
M. Bou tros Boutros-Ghali, ancien 
Secrétaire général de l’ONU et de la 

Francophonie, qui a très tôt œuvré pour le renforcement du maintien de la paix 
et pris conscience de son caractère nécessairement évolutif. 

Jeunesse africaine et dynamiques de résiliences à la violence, 
à l’exclusion et l’injustice (2017-2020)

En mars 2017, le CRDI a attribué au GRIP un projet de recherche pour « com-
prendre et surmonter l’exposition des jeunes à la violence, l’exclusion 
et l’injustice », d’une durée de 36 mois, mené conjointement avec l’Université 
de Bukavu et l’Institut général Tiémoko Marc Garango pour la gouvernance et 
le développement  (IGD). Le projet étudie les dynamiques de mobilisation des 

jeunes au Burkina Faso et en RDC. 
Quels sont les mécanismes qui leur permettent de 
résister à la tentation de la violence et surmonter les 

situations d’exclusion ? Sur la base d’enquêtes quantitatives et qualitatives et d’ac-
tivités de terrain, il donnera lieu à la production de plusieurs policy briefs et working 
papers pluridisciplinaires. Ces productions reposeront sur des entretiens indivi-
duels avec 1 200 jeunes (18-35 ans) 
 répartis dans les deux pays et sur des 
« focus groups » intégrant les popu-
lations locales dans une optique plus 
large. Ce travail de terrain sera effec-
tué en RDC dans les  régions du Nord 
et Sud Kivu, et au Burkina Faso dans 
les régions du Grand Ouagadougou 
et de Bobo Dioulasso.

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

Georges Berghezan, Claire Kupper, Michel Luntumbue et Pierre Martinot, ainsi que les chercheurs associés 
(présentés sur le site du GRIP) et les chercheurs stagiaires.
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Michel Luntumbue et le rappeur burkinabè Smockey, lors 
de la conférence de presse à Ouagadougou. 

RAFAL : Soutien à la société civile dans 
la lutte contre la prolifération des ALPC
En 2017, le GRIP continue d’entretenir 
et dévelop per ses contacts avec la société civile 
africaine francophone à tra vers le « Réseau 
africain franco phone sur les armes  légères 
pour la prévention des conflits et la construc-

tion de la paix ». Instrument d’échange, de recherche, de formation, de publication 
et de diffusion en vue de la lutte contre la prolifération des armes légères, le  RAFAL 
compte une centaine de membres, répartis dans une vingtaine de pays en Afrique 
centrale et de l’Ouest.

www.reseau-rafal.org
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Monitoring de la stabilité et de la sécurité 
en Afrique de l’Ouest

Ce Monitoring trimestriel représente un travail précieux et minutieux de suivi 
de l’actualité dans cette région et de collecte d’informations sur les facteurs 
potentiels de crise comme les élections, la gouvernance en particulier, des 
ressources naturelles, les conflits intercommunautaires et le terrorisme. Initié en 
2011 par un financement du ministère luxembourgeois des Affaires étrangères, 
le GRIP poursuit désormais sur fonds propres la publication de ce Monitoring.
Retrouvez les quatre Monitoring 2017 sur grip.org/fr/node/46. 

Livre : Une jeunesse africaine en quête de changement

Ce livre dresse le portrait de quatre mouvements : Y’en a marre (Sénégal), 
Le  Balai citoyen (Burkina Faso), Filimbi et la LUCHA (RD Congo). Consultez la 
rubrique Livres (page 15) pour de plus amples informations. Paru en 2017, il a 
été présenté lors de trois conférences :

• en Belgique le 29 mars à Bru-
xelles, dans les locaux de Wallo-
nie Bruxelles  International

• au Burkina Faso le 22 mai 
au Centre national de Presse 
Norbert Zongo (CNP-NZ, 
Ouagadougou)

• le 24 juillet à Kinshasa, au 
CEPAS, par des membres de 
Filimbi. 



Plus de 875 millions d’armes légères et de petit calibre (ALPC) circulent aux 
quatre coins de la planète et leur prolifération incontrôlée continue de détériorer 
et déstabiliser les conditions nécessaires au développement et à la sécurité.
Les publications et activités du GRIP sur les armes légères en 2017 s’inscrivent 
naturellement à l’intersection de celles sur la production et les tranferts d’armes. 

Il s’agit notamment d’études sur les 
transferts d’armes européennes 
vers l’Amérique latine, d’armes amé-
ricaines vers les groupes  armés de 
Syrie, de transferts et détournements 
entre les Balkans et le Moyen-Orient. 
D’autres  publications analysent l’en-
trée en vigueur de la Convention de 
Kinshasa sur les armes légères et les 

pratiques de trois pays européens en matière de contrôle du transit et transbor-
dement. L’une d’elles fait également le point sur la lutte contre le commerce illi-
cite des armes légères menée par l’ONU en 2016.
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ARMES LÉGÈRES 
ET DE PETIT CALIBRE 
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Les trafics d’armes en situation post-conflit, au cœur d’un 
séminaire du GRIP et de l’IRIS (voir grip.org/fr/node/2243)

Suivi des instruments internationaux de contrôle 
des armes : PoA et TCA 
PoA : Le GRIP suit de longue date le Programme d’action de l’ONU en vue de 
prévenir, de combattre et d’éliminer le commerce illicite des armes légères sous 
tous ses aspects (PoA) et sa mise en œuvre. En 2017, ce travail de suivi s’est 
notamment traduit par la participation de deux chercheurs du GRIP, Christophe 
Stiernon et  Denis Jacqmin à une série de séminaires à New York, à Genève et à 
Bruxelles organisés par l’UNODA et le Small Arms Survey avec le soutien de l’UE, 
en octobre 2017.

Globalement, les sujets abordés ont été : le traçage des ALPC et la gestion des 
stocks dans les situations de conflit et d’après conflit ; les perspectives à l’hori-
zon 2030 pour les ALPC du point de vue du développement durable ; l’évolution 
récente de la conception des ALPC, de leur production et de la technologie 
employée dans leur fabrication ; et les synergies entre le PoA, le TCA et d’autres 
instruments  pertinents.
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Dépôt d’armes en 

TCA : 3e conférence des États parties à Genève
Le GRIP suit l’évolution du Traité sur le commerce des 
armes (TCA) depuis sa naissance ainsi que les réunions 
internationales de suivi de sa mise en œuvre. 
Les travaux du GRIP s’inscrivent résolument dans cette 
dynamique de renforcement permanent des mécanismes 
de contrôle et de limitation du commerce des armes. 
Trois publications, dont un Rapport, ont fait le point sur 
la responsabilité des États exportateurs et l’écart entre 

principes et pratique ainsi que sur l’efficacité de la mise en œuvre du Traité.

PRODUCTION 
ET TRANSFERTS 

D’ARMES 
© Lockheed Martin

Le GRIP assure une veille et une analyse permanentes de l’évolution des 
dépen ses militaires mondiales, des principaux producteurs d’armements et 
des transferts internationaux d’armements conventionnels. Dans ce contexte, 
le commerce des armes de la Belgique ainsi que l’évolution de l’industrie de 
l’armement en Belgique font l’objet d’une attention particulière. 
Les dépenses militaires mondiales sont estimées en 2016 à 1 666 milliards de 
dollars soit 2,2% du produit intérieur brut mondial et environ 227 dollars par 
habitant, avec un chiffre d’affaires cumulé de la production d’armements par les 
100 principaux producteurs d’armement évalué à plus de 370,7 milliards de dol-
lars pour l’année 2015. Après treize années consécutives d’augmentation (1998 
à 2011), les dépenses militaires mondiales se sont stabilisées. 
Les États-Unis comptent à eux seuls pour 36% du total mondial. Malgré cette 
militarisation du monde, les instruments adoptés au cours de ces vingt der-
nières  années – renforcement des législations nationales, Registre des armes 
des Nations unies en 1992, Arrangement de Wassenaar en 1993, Code de 
conduite de l’Union européenne en 1998, etc. – demeurent essentiels aux avan-
cées en matière de contrôles des exportations d’armes.
Le GRIP tient à jour sur son site les chiffres clés sur les dépenses militaires, 
la production d’armes, et les transferts internationaux d’armements conven-
tionnels. Consultables gratuitement (grip.org/fr/node/542).



Cellule de veille de l’évolution de la production et des transferts 
d’armes en Belgique, en Europe et dans le monde
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Les bases de données du GRIP
En 2017, le GRIP a poursuivi la maintenance et mise à jour minutieuse de ces 
trois bases de données :

• Les embargos sur les armes dans le monde
• Les Rapports sur les exportations d’armes 
• La Belgique et son industrie de l’armement   

(grip.org/fr/node/1715)
Cette dernière a fait l’objet en 2017 d’un travail consi-
dérable de refonte, dans le cadre de la Cellule de 
veille de la Région wallonne. La nouvelle base de don-
nées « Industrie » sera présentée en 2018.

Ce projet, soutenu depuis 2004 par le gouvernement de la Région wallonne, étu-
die principalement les réglementations et les politiques belges et européennes 
relatives au contrôle des armements (production, transferts, courtage, lutte 

contre les trafics, etc.) et des biens et technologies à double usage ; les 
initiatives internationales de contrôle des armements (notamment, le 
processus des Nations unies sur les  armes légères et de petit calibre et 
le TCA) ; le contrôle des armes légères et de petit calibre (entre autres, 
le marquage et le traçage, le contrôle des munitions, la détention par 
les civils) ; les évolutions technologiques et industrielles dans le sec-

teur de l’armement ; les données so-
cioéconomiques sur la production et 
le commerce d’armes en Belgique et 
dans le monde.
De plus, le GRIP assure une veille per-
manente sur l’évolution de la situa-
tion sécuritaire dans une quinzaine 
de pays susceptibles de faire l’objet 
de transferts d’armes au départ de la 
Région wallonne. Il maintient également à jour des bases de données sur les 
transferts d’armes de la Belgique et sur l’industrie belge de l’armement.

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

Léo Géhin, Denis Jacqmin, Cédric Poitevin, Christophe Stiernon, Dr. An Vranckx
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Prévention des transferts illicites d’armes vers des pays 
et des acteurs non étatiques sous embargo (2017-2018)

Le GRIP a obtenu une subvention de l’UNSCAR (Mécanisme de financement des 
Nations unies en soutien à la coopération en matière de réglementation sur les 

armes) pour la conduite d’un projet qui vise à prévenir 
les trafics illicites d’armes et de munitions vers des 
pays et des acteurs non étatiques sous  embargos en 
Afrique subsaharienne. L’objectif est de promouvoir 

le respect des  régimes d’embargo sur les armes des Nations unies et ainsi ac-
croitre leur efficacité dans la lutte 
contre la prolifération déstabilisa-
trice d’armes et leur détournement 
vers des utilisateurs et utilisations 
non souhaités.
Le projet doit analyser les risques 
et les défis auxquels font face cer-
tains pays d’Afrique subsaharienne 
situés dans le voisinage de terri-
toires placés sous un embargo sur 
les armes. L’objectif est d’améliorer 
et disséminer les connaissances concernant les embargos sur les armes et leurs 
implications, et de développer des ressources et des outils afin de renforcer les 
capacités des États concernés pour prévenir les transferts illicites d’armes vers 
des territoires sous embargo. Le projet vise également à faire évoluer les pra-
tiques et guider les programmes d’assistance et de coopération.
Le GRIP propose déjà une base de données qui présente l’ensemble des em-
bargos sur les armes décidés depuis 2000 par des organisations internationales 
et régionales. Plus d’infos sur le projet UNSCAR : grip.org/fr/node/2329

© UN Photo/Martine Perret

Le remplacement des F-16 belges en question
En 2017, le chercheur Denis Jacqmin s’est penché sur 
cette question épineuse.
Ses recherches ont débouché sur trois publications ainsi 
que de nombreuses interventions dans les médias.
Quant aux thématiques étudiées, outre celles citées à 
la page consacrée aux armes légères, soulignons aussi 
quelques études sur les armes autonomes, la guerre du 
Yémen, la transparence des transferts d’armes wallons…
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DÉFENSE 
ET INTÉGRATION 

EUROPÉENNE

© Union européenne

En 2017, le GRIP a continué de suivre les différentes questions liées à construc-
tion de la défense européenne et politique étrangère de l’Europe  : Quels sont 
les enjeux réels de la coopération structurée permanente ? Comment s’articule 
la politique européenne en matière d’industrie et de recherche européenne de 
la défense ? Qu’est-ce que le volet Sahel du Fonds fiduciaire d’urgence et quel 
rapport avec l’immigration ? Quels sont les rôles et l’avenir de la PESCO ? Qu’ont 
apporté l’UE et ses membres dans la crise libyenne et qu’en est-il de la mission 
EUNAFVOR MED Libye ?
Par ailleurs, l’équipe du GRIP s’est également penchée sur des thématiques 
géopolitiques susceptibles d’influencer la politique européenne de défense  : 
l’évolution de l’armée turque après le putsch ; la politique d’armement sous l’ad-
ministration Trump ; la situation  politique en Bosnie-Herzégovine 25 ans après 
la guerre ; les intérêts de la Belgique en  matière de sécurité maritime. 
À souligner également, le Rapport du chercheur associé Frédéric Mauro  : 
«  Défense européenne - l’enjeu de la coopération structurée permanente », éga-
lement traduit en anglais « PESCO : European  defence’s last frontier »

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

   Léo Gehin, Denis Jacqmin, Dr. Luc Mampaey, Federico Santopinto, Christophe Wasinski



11

ENVIRONNEMENT, 
CHANGEMENT CLIMATIQUE

ET ENJEUX DE SÉCURITÉ
© UN Photo/Eskinder Debebe

Les relations entre environnement, changement climatique et sécurité interna-
tionale sont explorées selon trois axes principaux : 
Actualiser et promouvoir la Convention ENMOD « sur l’interdiction d’utiliser  des 
techniques de modification de l’environnement à des fins militaires  ou toutes 
autres fins hostiles », aujourd’hui le seul instrument international régissant l’uti-
lisation de technologies permettant de modifier artificiellement le climat.
Les relations entre environnement, changement climatique et sécurité interna-
tionale sont explorées selon trois axes principaux : 
Actualiser et promouvoir la Convention ENMOD « sur l’interdiction d’utiliser  des 
techniques de modification de l’environnement à des fins militaires  ou toutes 
autres fins hostiles », aujourd’hui le seul instrument international régissant l’uti-
lisation de technologies permettant de modifier artificiellement le climat.
Réduire l’empreinte écologique des activités militaires, une question désormais 
ouvertement abordée dans les rapports officiels, notamment du Pentagone, 
premier consommateur d’énergies fossiles aux États-Unis.
L’objectif de la recherche est de promouvoir la transparence, de réfléchir aux 
conditions d’une « transition stratégique » à l’instar de la « transition énergé-
tique », et à un système de défense de plus faible empreinte écologique.
Des ressources pour un financement durable du Fonds vert et pour aider les 
pays du Sud à lutter contre le changement climatique et ses conséquences sur 
la sécurité et la stabilité régionale. La recherche tentera de dégager des options 
relatives au financement des engagements en matière de lutte contre le chan-
gement climatique, en rappelant que les 100 milliards de dollars nécessaires 
à la dotation du Fonds vert pour le climat représentent moins de 6% des 1 676 
milliards de dollars de dépenses militaires dans le monde en 2015.
En 2017, le GRIP a été chargé de contribuer, comme co-traitant, à l’Observa-
toire géopolitique des enjeux des changements climatiques en termes 
de sécurité et de défense, un contrat-cadre coordonné par l’IRIS autour d’une 
équipe pluridisciplinaire d’une trentaine de chercheurs internes et externes, 
pour le compte de la DGRIS (ministère de la Défense). Le projet comporte la 
 publication bimensuelle d’un Bulletin de veille stratégique et opération-
nelle (plus d’infos : grip.org/fr/node/2333).

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

Ben Cramer, Clément Dumas, Bruno Hellendorff, Dr. Luc Mampaey
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PAIX ET SÉCURITÉ
EN ASIE-PACIFIQUE

© UN Photo/Oddbjorn Monsen

La montée en puissance de l’Asie demeure l’un des phénomènes majeurs du 
21e siècle. Il confère au continent asiatique ainsi qu’à sa façade Pacifique une 
importance renouvelée dans la reconfiguration des rapports de force au niveau 
mondial. 
Les nationalismes exacerbés, la course aux armements, les contentieux ter-
ritoriaux ou les différends maritimes sont des indicateurs de menaces sur cet 
espace de prospérité à prendre d’autant plus au sérieux qu’il n’existe pas à ce 
jour d’institutions régionales capables d’encadrer d’éventuelles escalades et de 
donner à cette Asie complexe une identité stratégique.
En 2017, avec la crise nord-coréenne, l’étude des questions asiatiques s’ins-
crivent naturellement à l’intersection de celle des questions liées au désarme-
ment nucléaire. Les publications ont néanmoins également porté sur : la crainte 
de voir s’établir un Califat en Asie du Sud-Est ; les intérêts de la Belgique en 
matière de sécurité maritime ; et la crise politique en Malaisie.

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

   Bruno Hellendorff, Thierry Kellner, Dr. Luc Mampaey

À gauche, lancement de missiles nord-coréens (Mariusstad via Wikimedia Commons) ; 
à droite, statues de Kim Il-sung et Kim Jong-il (coll. privée) Ci-contre : Parade militaire 
à Pyongyang exhibant le nouveau missile intercontinental KN14 (Arms Control Wonk).
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DÉSARMEMENT ET
NON-PROLIFÉRATION

NUCLÉAIRES 

De la crise du régime de non-prolifération nucléaire à la relance de la course 
aux armements en passant par la menace d’une utilisation d’armes de destruc-
tion massive par des groupes terroristes, les défis en matière de prolifération et 
 désarmement non conventionnels se multiplient.
L’expertise du GRIP est centrée sur l’évolution des traités majeurs de non- 
prolifération nucléaire, biologique et chimique ainsi que sur certains pays clés 
 actuels comme la Corée du Nord ou l’Iran.
En outre, le GRIP porte une attention particulière à la politique de l’Union euro-
péenne en la matière et aux questions des biens et technologies à double usage 
ainsi que des missiles.
Le programme du GRIP a pour objectif de contribuer au processus de désarme-
ment  nucléaire inscrit dans le Traité de non -prolifération (TNP) par le développe-
ment et la promotion d’une pensée stratégique alternative.

En 2017, le GRIP s’est abon-
damment penché sur la crise 
nord-coréenne. Il a notamment 
publié un rapport décryptant 
ses enjeux diplomatiques, la 
menace et la défense antimis-
sile, ainsi que plusieurs analyses 
et éclairages abordant le rôle de 
la Chine dans la crise, l’opportu-
nité d’un traité sur les missiles, 

avec un retour sur l’adoption du Traité d’interdiction et sur le premier draft de la 
convention d’interdiction.
Les publications du GRIP dans ce domaine ont donné lieu à de nombreuses 
interventions dans les médias (RTBF, Le Soir, France Culture, Deutsche Welle, 
Le Vif, La Libre, RTL, L’Écho). 

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2017

Jean-Marie Collin, Bruno Hellendorff, Dr. Luc Mampaey
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ÉDITION, CONFÉRENCES,
ÉDUCATION PERMANENTE

Collection « Les Rapports du GRIP » :
la vitrine de nos recherches

En 2016, nous avions inauguré notre première série complète de dix Rapports 
« nouveau format » : plus petit, plus pratique, quadrichrome avec une photo 

pleine page en couverture 
et une typographie aérée.
Cette collection s’est déve-
loppée en 2017 avec dix 
nouveaux titres. Ces rap-
ports trouvent parfois leur 
place au sein de projets 
 financés mais d’autres sont 
consacrés à des sujets qui 

nous intéressent et sur lesquels nous voulons attirer l’attention. Un effort qui se 
poursuivra en 2018 !

• Défense européenne : l’enjeu de la coopération structurée permanente ; éga-
lement traduite en anglais PESCO : European defence’s last frontier 

• RDC : enjeux et portraits autour d’un enlisement électoral
• Bosnie-Herzégovine, 25 ans plus tard, de la guerre à une difficile réconciliation
• Traité sur le commerce des armes, le point sur les discussions et la mise en 

œuvre par les États
• Fonds européen de la défense - l’UE au secours de l’industrie
• Le remplacement des F-16 belges - Processus et enjeux
• Dépenses militaires, production et transferts d’armes - Compendium 2017
• Résumé du SIPRI Yearbook 2017 - Armements, désarmement et sécurité 

 internationale (textes du SIPRI traduits le GRIP)
• La Turquie après le putsch manqué : reconfiguration accélérée de l’exercice 

du pouvoir
• La guerre oubliée du Yémen : impasse militaire, casse-tête politique et catas-

trophe humanitaire

ABONNEZ-VOUS aux « Rapports du GRIP » – Publication phare du GRIP, ils 
proposent des sujets fouillés qui permettent de mieux saisir les enjeux majeurs. 
Entre 32 et 56 pages en format 17x24 cm. 10 numéros par an, 70 €.



15

Éducation permanente : une série de 30 Éclairages

Afin de mieux servir les objectifs de l’éducation permanente, nos chercheurs 
et des stagiaires ont produit une trentaine d’« Éclairages »  durant l’année : des 
publications plus courtes (4 pages), et plus fréquentes, destinées à décrypter 
certaines thématiques et les rendre accessibles au grand public. Ils permettent 
aussi de répondre plus promptement à des questions d’actualité « brûlante » 
et nous valent d’ailleurs de nombreuses interventions dans les médias. Parmi 
d’autres, les thèmes évoqués ont été : l’Europe de la défense, la répression en 
Turquie, le contrôle des armes autonomes, les rapports de forces au sein du 
Conseil de coopération du Golfe, les tensions dans la péninsule coréenne, au 
Burundi, en RDC…

Visuelle, dynamique, la vidéo est un outil attractif qui permet d’atteindre un plus 
large public. En 2017, nous l’avons surtout utilisée dans le cadre de notre livre 
« Une jeunesse africaine en quête 
de changement  » pour enregis-
trer les témoignages de différents 
intervenants de cet ouvrage col-
lectif  : Aliou Sane (Y’en a marre), 
Smockey (Balai citoyen), Flori-
bert Anzuluni et Yangu Kiakwama 
( Filimbi), qui nous ont retracé les 
parcours des différents mouve-
ments citoyens africains dans les-
quels ils sont impliqués...

Retrouvez toutes ces vidéos sur notre site grip.org/fr/node/2289 

Smockey, le rappeur burkinabé membre du 
mouvement citoyen « le Balai citoyen » 

 

Les Livres du GRIP

Une jeunesse africaine en quête de changement
Ce livre dresse le portrait de quatre mouvements : Y’en 
a marre (Sénégal), Le Balai citoyen (Burkina Faso), 
Filimbi et LUCHA (RD Congo). Quel est le contexte qui 
les a vus éclore ? S’inscrivent-ils dans une trajectoire 
d’engagement plus ancienne ? En quoi s’inspirent-ils 
de certaines figures historiques comme Lumumba, 
Sankara ou encore Amílcar Cabral et Mandela ? Quels 
rapports ces éveilleurs de consciences entretiennent-
ils avec la classe politique ?
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   EN QUÊTE DE
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LE BALAI CITOYENY’EN A MARRE

« Y’en a marre de rester les bras croisés. » 

Le 16 janvier 2011, Dakar est plongée dans 

le noir. Cette nouvelle panne d’électricité 

sera la goutte de trop, l’étincelle qui fera 

bou ger Thiat et  Kilifeu, deux jeunes rappeurs, et leur ami jour-

naliste, Cheikh Fadel Barro. Ce soir-là germe l’idée de créer un 

mouvement citoyen. Deux jours plus tard, Y’en a marre (YAM) 

est officiellement lancé. La capitale sénégalaise accueille alors 

le Forum  social mondial, une formidable tribune pour dénoncer 

l’injustice  sociale et la corruption, prôner une nouvelle culture 

politique…

Le discours passe rapidement les frontières, touche d’autres 

jeunes du continent tout aussi révoltés par un contexte sociopo-

litique bloqué ; des initiatives similaires voient le jour. Voici venu 

le temps des « nouveaux contestataires ». L’art et la musi que 

font partie de leur arsenal de mobilisation, les réseaux sociaux 

et Internet permettent de propager rapidement les mes sages, de 

mettre en place tout un dispositif de «  subversion »  redoutable. 

Ce livre dresse le portrait de quatre mouvements : Y’en a marre 

(Sénégal), le Balai citoyen (Burkina Faso), Filimbi et LUCHA 

(RD Congo). Quel est le contexte qui les a vus éclore ? S’ins-

crivent-ils dans une trajectoire d’engagement plus  ancienne ? 

En quoi s’inspirent-ils de certaines figures historiques comme 

 Lumumba, Sankara ou encore Amílcar Cabral et Mandela ? 

Quels rapports ces éveilleurs de consciences entretiennent-ils 

avec la classe politique ? Quelles sont les valeurs et la vision 

qui les animent ? Qu’en est-il des modes d’organisation et de 

leur financement ? Les auteurs s’efforcent de répondre à toutes 

ces questions tout en nous faisant découvrir une jeunesse 

 indignée, en colère, mais debout, prête à s’engager pour une 

 société plus juste, plus démocratique…

Les auteurs : Claire Kupper, Michel Luntumbue, Pierre Martinot, 

 Bou reïma N. Ouédraogo, Ndongo Samba Sylla et Morgane Wirtz.

UNE JEUNESSE 

AFRICAINE 

EN QUÊTE DE 

CHANGEMENT

9 782872 910410Charte Graphique 

FILIMBI
LUCHA
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Pour la dignité paysanne 
(paru en janvier 2018)
Dans cet essai, Deogratias Niyonkuru aborde des ques-
tions existentielles. Quelles priorités pour les paysans 
d’Afrique ? Quelles sont les formes de soutien les plus 
urgentes ? Existe-t-il une trajectoire de développe-
ment qui réconcilie l’amélioration de la productivité, la 
 réduction de la pauvreté rurale, et la préservation des 
écosystèmes ? 
« Ce livre comble un vide, soutient Olivier De  Schutter 
dans sa préface. Les paysans et les paysannes en 

 général n’écrivent pas. Cet essai leur redonne la parole. 
Il nous les fait entendre… »

Éducation permanente : conférences 
et stands de publications

L’Association pour 
les Nations unies 
(APNU) et le GRIP, 
avec le soutien de 
Wallonie-Bruxelles 
i n t e r n a t i o n a l 
(WBI) ont organisé 
en 2017 trois 
déjeuners-débats 

pour mieux comprendre l’ac-
tualité : 

• Bosnie-Herzégovine, 25 ans après  : mythes, réalités et perspectives de 
réconciliation (6 avril)

•  Corée du Nord : vers un nouveau conflit ? (29 mai)
•  La Turquie après le coup d’État manqué (21 décembre)

Le GRIP participe par ailleurs chaque année à une série de conférences et 
d’événements organisés avec des associations partenaires…
En novembre, le GRIP a ainsi soutenu la présentation (et la diffusion) du film 
« Le Prix de la Paix. L’histoire de Brian S. Willson »,  le 16 novembre 2017 au 
 cinéma «L’AVENTURE», à l’initiative du Cinéma d’Attac en partenariat avec 
 l’APNU et  «La Fondation Henri La Fontaine».
En partenariat avec ces deux derniers et le Centre d’Action Laïque, le GRIP a 
également contribué à l’organisation du colloque « Construire la paix - Quels 

La conférence sur la Bosnie-Herzégovine,
dans les locaux du WBI. 



outils pour quel ordre du monde ? » organisé le 19 novembre au Parlement de la 
Fédération Wallonie-Bruxelles.
Par ailleurs, dans le cadre d’Europalia Arts Festival Indonesia, Bruno Hellendorff 
a été désigné comme membre du comité scientifique en tant qu’expert sur l’In-
donésie, ce qui a donné lieu à plusieurs conférences et visites guidées tout au 
long du 2e semestre 2017.

Stands de publications : une belle visibilité

Les stands, à l’occasion de conférences, d’universités d’été, de salons... offrent 
au GRIP la possibilité d’un contact direct avec son public, ses sympathisant(e)s 
de longue date voire ceux qui nous dé-
couvrent. En 2017, nous sommes des-
cendus vingt-six fois sur le terrain, dont 
quatre fois au Luxembourg.

Les publications du GRIP ont aussi 
des rendez-vous désormais habituels 
comme l’université d’été d’Amnesty, 
les rencontres du livre à Walferdange 
(Grand-Duché) ou encore le Salon des 
migrations à Luxembourg-Kirchberg. 
On retiendra enfin notre présence lors de la conférence de Colette Braeckman 
(L’homme qui répare les femmes) au Lycée classique de Diekirch.
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L’ÉQUIPE DU SECTEUR ÉDITION EN 2017

Denys Detandt, Danièle Fayer-Stern, Sabine Fiévet, Marc Schmitz, Benjamin Vokar

© Marc Schmitz

Présentation du livre « Une jeunesse africaine en mouvement », le 29 mars à WBI. Avec 
de gauche à droite : Carbone Beni (Filimbi), Michel Luntumbue, Claire Kupper et Floribert 
Anzuluni (coordonnateur de Filimbi).
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(montants en euros)

COMPTE DE RÉSULTATS
 2017 2016 2015 2014 2013

PRODUITS 1 514 483 1 383 825 1 477 154 1 350 522 1 203 213

CHIFFRE D’AFFAIRES 586 660 465 712 585 197 490 427 533 253
Contrats acquis 570 421 444 349 546 792 447 598 493 251
Ventes publications 15 134 20 051 37 315 38 426 29 802
Autres 1 105 1 313 1 091 4 403 10 200

AUTRES PRODUITS 927 451 917 481 891 130 859 517 666 429
Subsides 694 400 683 301 681 561 651 807 642 275
Dons 23 315 28 742 12 458 14 919 13 912
Cotisations adhérents 250 1 415 0 0 0
Réductions ONSS / PPR 199 218 192 572 189 465 178 656 0
Autres 10 267 11 451 7 645 14 135 10 242

PRODUITS FINANCIERS 372 81 647 578 3 531
PRODUITS EXCEPTIONNELS 0 551 180 0 0

CHARGES 1 491 552 1 375 182 1 456 512 1 398 814 1 218 427

COÛT DES PROJETS 150 437 41 304 106 253 80 782 131 322
Collaborateurs 102 843 16 617 45 417 45 573 88 322
Activités 8 880 805 2 283 842 4 744
Voyages 18 077 13 706 42 107 17 900 31 449
Publications 10 196 15 413 22 613 13 596 24 104
Variations de stock 10 439 -5 237 -6 166 2 872 -17 298

FRAIS GÉNÉRAUX 151 127 158 055 160 408 172 312 158 239
Charges locatives 81 616 82 154 78 773 76 919 70 101
Téléphone et IT 10 994 13 471 17 355 18 598 17 470
Mat. informatique et fournit. bureau 5 374 6 789 5 328 6 505 9 810
Impressions et copies 12 826 15 917 16 916 19 077 18 443
Frais de comptabilité 8 347 9 808 8 789 12 279 6 254
Timbres et frais d’envois 4 460 4 348 6 138 7 808 6 731
Secrétariats sociaux 10 599 9 730 10 126 8 574 7 847
Bibliothèque (abonnements et fond) 4 831 4 097 4 822 5 247 6 326
Personnel stagiaire 6 263 6 200 8 113 8 271 8 069
Autres frais généraux 5 817 5 540 4 049 9 035 7 189

FRAIS DE PERSONNELS 1 180 075 1 164 915 1 171 813 1 126 148 910 755
Rémunérations et charges diverses 1 177 760 1 161 799 1 144 327 1 077 424 862 173
Déplacements animateurs 2 315 3 116 4 734 7 532 7 390
Prépension (CCE) 0 0 22 753 41 191 41 191

AMORTISSEMENTS 3 246 4 563 7 141 7 478 6 601
RÉDUCTION DE VALEUR 0 0 1 923 0 0
AUTRES CHARGES D’EXPLOITATION 1 370 936 2 907 3 010
CHARGES FINANCIÈRES 6 373 5 583 7 288 8 454 7 750
CHARGES EXCEPTIONNELLES 0 7 400 0 24
IMPÔTS SUR LE RÉSULTAT 293 386 348 734 727

RÉSULTAT D’EXPLOITATION 29 225 13 987 27 852 -39 683 -10 244

RÉSULTAT APRÈS IMPÔTS 22 931 8 644 20 643 -48 292 -15 213



BILAN

ORIGINE DES RESSOURCES

     
      
 2017 2016 2015 2014 2013

ACTIF 285 335 218 047 300 441 291 595 361 415

Immobilisations corporelles 3 877 4 311 3 492 10 633 14 598
Immobilisations financières 25 797 25 774 25 723 25 615 25 460
Stocks 24 241 34 680 29 444 23 278 26 149
Créances à un an au plus 159 304 103 887 154 150 180 325 262 181
Valeurs disponibles 58 290 37 929 74 667 40 836 21 448
Comptes de régularisation 13 826 11 464 12 965 10 908 11 579

PASSIF 285 335 218 040 300 441 291 595 361 415
Moyens permanents 40 000 40 000 40 000 40 000 40 000
Résultat reporté -22 397 -31 040 -51 683 -3 391 11 823
Résultat de l’année 22 931 8 644 20 643 -48 292 -15 213
Dettes à plus d’un an 0 8 304 19 955 19 955 19 955
Dettes à un an au plus 230 484 182 940 268 839 279 451 302 620
Comptes de régularisation 14 317 9 192 2 687 3 871 2 230
     

Le GRIP est membre 
de l’Association pour 
une Éthique dans les 
Récoltes de Fonds 
(AERF, www.vef-aerf.be)

Le GRIP s’engage à 
communiquer de manière 
transparente 
sur ses activités, sa 

gestion et l’origine de ses ressources.  

Retrouvez 
les rapports 
et les comptes 
annuels 
du GRIP 
sur notre site. 
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Chaussée de Louvain, 467
B-1030 Bruxelles
T +32.2.241 84 20
F +32.2.245 19 33
admi@grip.org
www.grip.org

Compte bancaire :
BE87 0001 5912 8294
(BIC: BPOTBEB1)

Notre site reste la vitrine principale de nos activités. 
Mis à jour quotidiennement, la plupart de publica-
tions peuvent y être consultées gratuitement, de 
même que plusieurs bases de données, dont une 
sur les embargos sur les armes dans le monde.

Toutes les nouvelles publications, conférences et 
autres activités sont systématiquement relayées sur 
Facebook, Twitter et LinkedIn.

Les Rapports et Livres du GRIP sont disponibles 
sur i6doc, Amazon (Kindle), FNAC (Kobo), iTunes, 
 Google  Play, ePagine.

Rejoignez-nous sur :
www.grip.org
www.facebook.com/GRIP.1979
twitter.com/grip_org

Le GRIP, c’est aussi un centre de documentation 
spécialisé, ouvert au public gratuitement et sur ren-
dez-vous. Principalement en français et en anglais, 
le fonds documentaire – riche d’environ 14 000 réfé-
rences bibliographiques – peut aussi être consulté 
depuis le site Internet.

L’ÉQUIPE EN 2017

Alain Reisenfeld (documentaliste), Chantal Schamp (comptabilité), 
Sabine Fiévet, Deyanira Martinez et Denys Detandt (secrétariat)

Une dizaine de chercheurs 
permanents, basés à Bruxelles

Plusieurs dizaines de chercheurs 
associés, en Belgique, en France, 
en Afrique et ailleurs

L’accueil de 18 stagiaires 
universitaires, originaires cette 
année de Belgique, de France, 
d’Italie, de Suisse et de RDC.

De nombreux voyages et missions 
à l’étranger : en Europe mais aussi 
au Cameroun, ainsi que des con-
férences à Paris, Genève, New York, 
Oslo, etc.

Un grand nombre d’interviews 
et recensions dans de grands 
médias : TV 5 Monde, France 24, 
BBC, Deutsche Welle, RFI, RTBF, 
RTL mais aussi : Le Soir, Courrier 
International, Trends, Afrikarabia, 
L’Express…

26 stands, dont plusieurs à 
l’étranger

60 publications (dont 11 Rapports, 
20 Notes d’Analyse, 28 Éclairages 
et 1 livre), ainsi que des travaux 
d’expertise non publiés...

Plus de 60 000 visiteurs virtuels, 
pour un total de plus de 230 000 
pages vues, majoritairement depuis 
l’Europe (65 %) et l’Afrique (20 %)

4 481 abonnés à nos newsletters

4 055 abonnés à nos réseaux 
sociaux : Facebook, LinkedIn 
et Twitter 

LE GRIP 
EN QUELQUES CHIFFRES

COMMUNICATION
ET RELATIONS PUBLIQUES
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